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RIDEAU .         Clair  de  l,ùne.      Lea  ritinfs  du  temple  d'Aphrodite  sur  le  sntnmet  delà  rolline  des 
Nymphes.    A  gauche  la  hutte  d'Ahnerio. 
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Les  Nymphes  se  détachent, peu  a  peu,  des  bas  reliefs,  et  par  des  gestes,  se  cherchent  et  s'appellent. 
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Ait  non  de  /a  ffûfe^d'auffpft  Nymphes  sitrg'issent  ef  amourenf.    Toutes  /es  Nymphéa  prêtent  Vorpille, 

charmées.. 
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«  Jje  printemps  par  les  sentiers 
«  Met  une  chanson  plus  brûlante 
«  Sur  la  flûte  des  chevricrs 

«  On  dit  que  par  des  soirs  pareils 
u  Pâle  et  grande,  demi-vêtue, 
((  On  voit  sortir  de  son  sommeil 
«  L'Aphrodite  aux  yeux  caressants 


«  Pareille  à  la  blanche  statue 

«  Qu'en  i'ain  vos  coups  ont  abattue 

«  La  Déesse  gui  n'est  point  morte 

«  Avec  se.1  Nymphes  en  cohorte 

«  Vient  au  fond  des  coeurs  enchantés 

«  Faire  fleurir  la  volupté...» 
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C'i'f:t  en.itiiti'  le  cm'/''  d  Aphroifite:  Frocarioiix,  jioxes,  danucx  volupfwusex  'pliiR  plastiguex  que 
rythmique!! >  qui  XI' ii-r>ni»rnt  par  l'apparition  df  In  Siatue  de  la  Déesxe ,au  fond  d'une  niche 
ikasqve'e  par  dis  lianes  et  des  g'uirlandea  de  fleitr.s  sauvages ,danx  une  lueur  mystérieuse  et  e'. 
trang-e   semblable  à  la  Stat'te  nue  Oisinonda  a  bravc'e  et  fait-ddtruire  au  1er  acte . 
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LA  FOULE,  dans  l'église 
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Lus  cloches  sonnet  à  toutes  volées.  Les  /an/ares  éclatent.  Les  barons  tendent  leurs  epe'es  vers  Almérib  et  la  Duchesse. 


Les  Athéniens  envahissent  l'Eg-lise  ft  viennent  se  grouper  au  pieds  de  Gismonda ,  les  uns  en  embrassant 
respectueusement  le  bas  de  sa  robe,  les  autres  en  se  pressant  autour  d'Almerio  et  en  lui  baisant  les  mains. 
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